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�CRIRE 
POUR PENSER 

Écrire pour penser. Du récit 
professionnel à la réflexivité 
réunit, avec certain-es de 
leurs formateur·rices, des 
étudiant-es en formation 
initiale, devenu-es quelques 
a n n é e s  p l u s  tard des  
professionnel-les. lels sont 
de fait associé-es autour 

mer, penser, comprendre, transmettre 
les faits et gestes, les paroles, posés 
dans le quotidien d'une rencontre pro­
fessionnelle. 

Ouvrage original, attachant, qui s'est 
construit lentement, un premier écri­
vant, un second lisant ce qui s'est écrit 
et apportant sa contribution, puis un 
troisième, etc., avec un andata e 
ritorno incessant, entre celles et ceux 
qui ont écrit le fragment d'un jour pro­
fessionnel, puis qui y sont revenu-es 
après coup une fois, deux fois, trois 
fois, et dont les écritures ont inspiré 
les suivant-es. Tuilages, montages pour 
célébrer l'écriture en formation, une 
écriture autre que celle attendue.

d'une expérience, celle de l'écriture, la 
mise sur page d'un récit, pour se for-
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Depuis quelques années, que ce soit dans l'accompagnement 
des publics ou dans celui des professionnels, une tendance à 
l'individualisation, voire à l'individualisme est à l'œuvre. 

Les projets sont individuels, les modalités éduca­
tives, sociales, de soin le sont aussi de plus en plus. 

Où est passé le collectif 7 Dans le travail ou en formation mais aussi entre 
usagers (associations, GEM, clubs, approches 
communautaires ... ), le collectif présente un inté­
rêt essentiel : entraide, solidarité, partage d'expé­
rience, coopération, mise en commun des solu­
tions mais aussi force de création ou de 
contre-pouvoir si besoin. Pourtant, il semble dis­
paraître au profit d'autres modèles : replis, indivi­
dualisme, concurrence ... 
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Le confinement, le travail à distance imposé, l'iso­
lement parfois, le recours quasi systématique au numérique ... 
contribuent-ils à défaire le collectif ou ce dernier s'est-il recons­
truit autrement? 

Que reste-t-il du collectif aujourd'hui? Prend-il de nouvelles formes? 
Comment se concrétise-t-il sur les terrains professionnels? 

l'observatoire n°118/2024 

groupes à la définition de leurs sou­
haits et priorités, ainsi qu'aux réponses 

apportées. L'empower­
ment, l'aller-vers et la 
justice sociale sont des 
principes fondateurs de 
la démarche. Le travail 
communautaire n'appar­
tient pas exclusivement 
au travail social  : en 
France, on e n  trouve 
également des exemples 

dans le champ du développement ter ­
ritorial, de l'animation, ainsi que dans 
des projets d' initiative citoyenne. Il 
offre des perspectives pratiques pour 
repenser l' intervention sociale face 
aux défis contemporains : migrations, 
vieillissement de la population, perte 
du lien social, transition écologique ... 

Ce livre s'adresse à des intervenants 
sociaux et étudiants, ainsi qu'aux for­
mateurs et enseignants chercheurs. 
Sur la base d'une recherche de docto­
rat en sociologie menée dans six pays 
européens, il propose de retracer la 
généalogie et la méthodologie du tra­
vail communautaire, de stabiliser les 
définitions, et d'ouvrir des perspec­
tives pour la pratique. 

ourquoi pas une BD 

Le Collectif 

Histoire de notre éco-hameau 
Du puis "Grand Public", septembre 2022, 216 p. 

Tout plaquer pour partir vivre au 
vert et imaginer un mode de vie 
plus solidaire : c'est le projet de 
Mich et Julie, dont la routine est 
joyeusement bouleversée le jour 
où ils décident de remonter un col­
lectif avec les jeunes qui viennent 
d'arriver dans leur hameau. Tout 
est à inventer : poulailler partagé, 
groupe de parole, répartition des 
récoltes ... Mais rapidement, les 
différences qui faisaient la richesse 
du groupe commencent à poser problème ... 

Deux membres du collectif racontent leur 
expérience sans tabous: à l'heure où préoccu­
pations écologiques et aspirations à la décrois­
sance génèrent de nombreuses vocations de 
néo-ruraux, Le Collectif apporte un témoi­
gnage choral, joyeux et plein d'optimisme de 
ce choix de vie pas si utopique. 




